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Communications. 


Description d’une nouvelle espèce 
de Chelidonium Thoms. [CoL. CERAMBYCIDAE] 


par J. ACHARD. 


















Chelidonium Gahani, n. sp. — G. Tète vert brillant, allongée, 
ponctuée; occiput ruguenx. Prothorax vert, un tant soit peu plus long 
que large, sillonné transversalement à la base et au sommet, ayant de 
chaque côté un tubercule obtus. Ponctuation rugueuse sur le disque, 
forte et contluente dessous, plus faible et espacée sur les côtés. Disque 
orné sur sa partie antérieure d'une tache velontée, transversale, dont 
les limites sont imprecises. 

Écusson vert ou vert doré, large, à côtés curvilignes, déprimé lon: 

gitudinalement en son milieu. 

Élytres verts, plus on moins. 

dorés sur leur première moitié, 

très rugueuses dans la région 

scutellaire et de moins en moins 

jusqu’au sommet. Sur chacun P 

=x d'elles, deux bandes longitudi- 

nales vert foncé, veloutées; la 

première, partant de la base 

Fig. 1. — Chelidonium . Gahani qu'elle recouvre entre lécus 

HE h ent DE AMOR son et le calus huméral, se dirige 

la ©, à gauche chez le ©. obliquement vers la suture, 

qu'elle atteint vers la moitié de 
la longueur des élytres; elle se prolonge ensuite parallèlement à la 
suture en s'atténuant peu à peu, pour cesser d'être distincte vers le 
quart postérieur; la seconde, marginale, prend naissance sous l'épaule 
et s'atténue en arrière comme la premiċre. | 

Dessous vert clair, brillant; poitrine et abdomen abondamment cou- 
verts de pubescence soyeuse, argentée, assez longue. Cinquième seg 
nent abdominal largement échaneré; sixième marqué d’une lossette 
large, peu profonde, et de gros points espaces. 

Antennes ne dépassant pas le sommet des élytres, leur premier ar- 
ticle vert, les cinq derniers noirs, les intermédiaires violacés. Les 
articles 4-10 ont leur sommet aigu mais non épineux; le 41° est légè- 
rement appendiculé. 
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Pattes d'un bleu brillant, plus ou moins violacé ou verdätre par 
places. Fémurs postérieurs dépassant notablement le sommet des 
élytres. Tibias postérieurs comprimés et sensiblement arqués. Tarses 
antérieurs et intermédiaires noirs, sensiblement égaux; postérieurs 
violacés, allongés. leur premier article au moins égal en longueur à 
tous les autres réunis. 

©. Antennes un peu plus courtes. Fémurs postérieurs ne dépassant 
que légèrement le sommet des élytres. Tibias postérieurs droits. 
Échancrure du 5° segment abdominal occupant le 4/3 au plus de la 
largeur du segment. 


Hab. : Sumatra, Medan. — 1 g et 1 © de ma collection. 


Le genre Chelidonium, qui avait été réuni par LACORDAIRE au genre 
Leontium, a été rétabli par C.-J. Ganax (') dans sa formule primitive, 
qui en fait une coupe intimement unie aux Polyzonus, tandis que les 
vyrais Leontium sont proches parents des Chloridolum. 

L'insecte ici décrit possède très exactement tous les caractères du 
genre, tels que les a exposés C.-J. GAHAN. Ily à seulement lieu de noter 
Pallongement sensible des pattes postérieures et du premier article de 
leurs tarses, ct celui, beaucoup plus léger, de la tête et du prothorax. 
D'autre part, les derniers segments abdominaux, figurés ci-contre, ont 
une structure remarquable, et les antennes, même chez le male, ne 
dépassent pas le sommet des élyires. 


Sur l'identité du Julodis Kerimi Fairm. 
[COL. BUPRESTIDAE] 


par L. BEDEL. 


Parmi les erreurs notables de la synonymie des Buprestides, il en 
est une qui risquerait de s’aceréditer, cest la réunion du Julodis ke- 
rimi Fairm. au J. onopordi Fabr. (°). 

On sait que les Julodis barbaresques se divisent en deux groupes : 

Les uns, c'est-à-dire le J. onopordi Fabr. et toutes les formes qui 
S'y rattachent, ont l’épistome terminé par une forte échancrure. 


(1) C.-J. Ganan, Fanna of British India, Col. 1, Cerambycidae, p. 211 
[1906]. 

(2) Réunion proposée par ABEILLE in Bol. Soc. 'esp. Hist. nat. [1904], 
p. 210, et admise par Tuéry in Bull. Soc. ent. Fr. [1906', p. 127. 





